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L ENJEU DE LA 

CONFÉRENCE 

' La conférence qui siège à La 

Haye est entrée dans une phase 

critique. L'accord entre l'Angle-

terre et le reste du monde n'est 

pas encore réalisé malgré les ef-

forts tentés. 

Nous le regrettons. 

Nous le regrettons car nous fon-

dions sur l'issue de cette conférence 

de grands espoirs. 

■ Nous avions l'espérance que le 

parti travailliste serait, étant maî-

tre des destinées de la Grande-

Bretagne, l'apôtre de cette politi-

que généreuse qui était sienne au 

temps où il ne se laissait séduire 

ni par la démagogie nationaliste, 

ni par les voix ensorcelleuses qui 

émanent de la City. 

Il semblait que le cabinet Mac 

Donald aurait eu le dessein de réa-

liser avant la rentrée du parlement 

l'amélioration des relations inter-

nationales en pratiquant cette po-

litique qu'il avait brossée à larges 

traits en termes généreux et qui 

comportait l'adoption du plan 

Young, l'évacuation de la Rhéna-

nie, l'acheminement vers la con-r 

ciliation et le désarmement dans 

■ le cadre de la S. D. N. et dans ce-

lui du pacte Kellogg ; l'accord na-

val anglo-américain ; enfin le re-

nouvellement des relations diplo-

matiques entrela Grande-Bretagne 

et la B.ussie. 

Les trevaillistes plaçaient en 

cette politique leur .idéal et nous 

notre espoir. 

• Hélas il a suffi qu'un homme du 

Yorkshirc vint pour que cet idéal 

et cet espoir, subissent d'inquié-

tantes fluctuations. 

L'atmosphère de La Haye a 

souvent été lourde. Un malaise 

persistant y a régné. Nous ne ■ l'i-

gnorons pas. Nous l'avons dit 

souvent. Nous avons aussi noté 

combien les heurts, tous les chocs, 

toutes les polémiques qui s'étaient 

produits avaient aigri les esprits 

et troublé les nations représentées. 

« La France, écrivions-nous, a 

été émue de voir ses sacrifices trop 

méconnus ; l'Allemagne a été 

énervée par une série de décep-

tions ; l'Italie a été atteinte dans 

ses susceptibilités. » 

L'harmonie européenne dès les 

premiers jours a été ébranlée et 

malgré cela les puissances se sont 

efforcées dans l'intérêt commun à 

maintenir la voix ouverte aux né-

gociations. La France en faisant, 

preuve du plus grand sang-froid 

a montré qu'elle était consciente 

de son devoir qui est de sauve-

garder les grands intérêts moraux 

qui dominent la vie des peuples. 

# » ■ 

* 

La conférence, pour nous, ne 

devait pas être une fin, maïs à' 

peine . le commèneement d'une 

harmonieuse évolution dans les 

rapports européens. 

■Nous avions , des inquiétudes, 

mais nous voyions des, jours fa.s-

tes à l'horizon. 

Tout commandait que cela soit : 

la raison, la justice, la conscience 

du devoir à accomplir. Nous avons 

su faire la part des choses et nous, 

avons excusé M. Snowden jusqu'à 

un Certain point, de vouloir salis-, 

faire à cette réputation découra-

ge qui est celle du Yorkshirc. 

Celle attitude était naturelle et 

aussi inutile car le temps de la 

guerre avait suffi pour nous .'en 

donner une preuve. 

Il eût été préférable, comme dé-

fait remarquer «l'Observer», île 

faire preuve d'un peu plus de bon 

sens. «Certes, écrit notre .confrère 

libéral d'outre-Manche, une ré-

sistance énergique visant un com-

promis équitable était impérieuse-

ment nécessaire, mais les inté-

rêts du crédit, les affaires du mar-

ché demandaient une conciliation 

une entente, une lionne volonté 

accrues.» 

La Grande-Bretagne a fait d'im-

menses sacrifices pour réaliser ces -

objecl ifs. Elle méritait un s*orl 

meilleur que celui que M. Snow-

den lui réservé. 

Lé chànô.elier de l'Echiquier, en 

ne se dégageant pas de la vague 

nationaliste a profondément trou-

ble la conscience européenne qui 

sera longue à se remettre d'une 

telle épreuve. 

Cela est triste pour lui, pour la 

Grande-Bretagne, pour le monde. 

Demain, il faudra que la France 

et les démocraties continentales 

malgré les déceptions qu'èlles 

viennent d'éprouver, reprennenl 

l'œuvre à laquelle elles se sont at-

tachées et qui est d'organiser la 

paix. Il leur faudra avec .patienoe, 

avec ténacité,- avec énergie, re-

construire ce que l'intransigeance 

de M, Snowden aura risqué de 

détruire. 

Il leur faudra à- Genève dès de-

main se mettre résolument à la 

tâche. 

Les Républicains de notre pays 

ont foi dans l'avenir. Comme l'a 

écrit Robert, de Joùvënel, « si dans 

les époques lier euses l'oplihiism'ië 

est un luxe, à la nôtre c'est un 

devoir.- » ■ , 

du Journal « La République. » 

partemeni cesse, car un représentant 

quelqu'il soit, élu au suffrage restreint 

n'est le mandataire nj de l'opinion pu-

blique, ni de la volonté du pays^ 

P. L. 

CE QU'ON DIT 

Les Elections 
Sénatoriales 

Par décret Présidentiel, les élections 

pour le renouvellement triennal du 

Sénat, auront lieu, dans les Basses-Al-

pes le 20 Octobre prochain. 

L'approche des élections sénatoriales 

remet sur le tapis l'importante ques-

tion de l'éligibilité des sénateurs par . 

le Suffrage Universel. La masse des 

électeurs ne comprend pas pourquoi 

les députés sont élus par l'opinion pu-

blique tandis que les sénateurs le sont 

par le suffrage restreint, c'est-à-dire 

par des délégués nommés par le Con-

seil municipal, les Conseillers géné-

raux et d'arrondissement, les députés 

et les sénateurs eux-mêmes. Ces élec-

teurs de premier choix et triés sui le 

volet ne sauraient représenter effica-

ment l'opinion exacte du public. Bien 

souvent, on le sait, les délégués sénalo-

riaux volent d'après leurs sentiments 

et leur opinion personnelle, bien per-

sonnelle même sans s'occuper des in-

térêts du pays et de la valeur du futur 

sénateur, et, si le choix est mauvais, la 

représentation départementale sera 

forcément nulle ou obscure. Presque 

toujours les délégués sénatoriaux ne 

voient dans les candidats que des amis 

avec lesquels ils sont liés soit par une 

communauté d'opinion, soit par des 

services rendus réciproquement : passe 

moi la rhubarbe, je te passerai le 

séné. 

L'erreur est donc dans ce mode 

d'élection, et c'est une bien grande 

erreur I 

Déjà, en des temps reeufés, la ques-

tion de l'éligibilité des sénateurs pâl-

ie . Suffrage Universel a été bien sou-

vent agitée au Parlement, mais jamais 

les auteurs d'amendements ne/les ont 

poussés bien à fond ; ils se sont 

arrêtés sur une pente que certains 

trouvaient dangeureuse pour eux-mê-

mes, car ils estimaient avec raison qu'il 

est bien plus facile de donner satis-

faction à 200 citoyens qu'à une 

une dizaine de mille individus. Et 

neuf ans de place au Sénat, n'est-ce pas 

une sinécure ? C'est pour cela que leur 

manifestation a été toute platonique. 

En ce cas, il serait bon qu'au préalable 

les délégués sénatoriaux des Basses-

Alpes, tout au moins dépouillés des 

petites questions personnelles, fassent 

prendre des engagements aux futurs 

sénateurs pour que cet état de choses 

si préjudiciable aux intérêts du dé-

On dit que sur la plainte unanime 

des écoliers trop sensibles aux épines 

de l'étude, le ministre à résolu de pros-

crire le surmenage de l'Université. 

On dit que dès la rentrée d'octobre 

la durée des classes sera réduite à deux 

petites heures par jour, en temps ordi-

naire et à une heure trois quart pen-

dant les années bissextiles. 

On dit que le programme sera divi-

sé par le coefficient cinq, sauf pour les 

/orls en thème ijui auront toute liberté 

de pâturer dans les hautes futaies de 

la science'; ' ■ ; 

On. dit que les, compositions seront 

supprimées en raison de la fièvre- qu'el-

les allument dans les jeunes cerveaux 

et de la dépréciation qui en résulte pour 

les professionnels du moindre effort. 

On dit que les sanctions pénales 

disparaîtront des règlements discipli-

naires incompatibles, dans leur forme 

actuelle, avec l'espiit d'obéissance et 

de douceur des générations venues au 

monde depuis la guerre. 

On dit </ .. u /.icjït/e lu n niveau 

régime sei a su, n balisée par ta sabiti-

tulion de l'intuition de l'heure laborieuse 

au vacarme de la cloche et du tambour. 

Pendant la saison d'été 

a la 

Confiserie BROUCHON 

î Glaces à divers parfums 

tous les jours. 
Téléphone 57. 

j'ai construit dans mon eœar 

J'ai construit dans mon cœur un temple pour l'amour 

La légende des dieux fleurit le vestibule, 

Et, dans la triple net du sanctuaire, brûle, 

Sur Jes trépieds d'ivoire et d'or, un parfum lourd. 

J'ai bâti dans le temple un autel pour l'amour : 

Les idoles d'airain semblent mouvoir leurs ailes. 

Et, tandis qu'à genoux je tends mes mains vers die», 

Des chants mystérieux s'élèv.ent alentour. 

J'ai creusé sous l'autel un caveau pour l'amour. 

Francis TURCAN. 

Les Patrons Favoris et les petites fleurs 
vour fêtes sont en vente à l'imori-
merie-librairie Lieulier. 
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ÊLECTRIFCATION 

M. Honnorat, sénateur, a reçu du 

Ministre de l'agriculture, la lettre' sui-

vante : 

Paris le 20 août 1929. 

Monsieur le Ministre, 

Vous avez appelé mon attention sur 

la demande de subvention présentée par 

le syndicat intercommunal des Mées en 

vue de [exécution d'un projet de réseau 

rural de distribution d'énergie électri-

que. 
J'ai l'honneur de vous faire savoir 

que je suis disposé à allouer à ce syn-

dicat une subvention principale et com-

plémentaire payable dans la limite des 

disponibilités budgétaires, s'élevant à 

37ft00 des dépenses qni seront réelle-

ment faites, le maximum de cette sub-

vention étant fixée à 518.1 W francs. 

Mais étant donné que l'exécution, des 

travaux pourra être échelonnée sur 

plusieurs années, fai décidé de n'accor-

der dés à présent au syndicat qu'une 1' 

tranche de subvention limitée au ma-

ximum de 200.000 frs. et affectée à 

des travaux réprésentant une dépense 

au moins 100/37 fois égale au montant 

de celte somme. 

\euillez agréer. Monsieur le Ministre, 

Passurance de ma haute considération. 

Le Ministre de l'Agriculture, 

Jean HEMSihSSl. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Remerciements. — M. Bernard, 

propriétaire ae l'écurie incendiée dans 

la nuit du 22 courant remercie toute 

la population de l'empressement qu'elle 

a mise en se portant sur les lieux du 

sinistre afin d'en arrêter les graves con-

séquences. Il remercie notamment les 

personnes qui ont participé au sau 

vètage des chevaux qui étaient dans 

l'écurie incendiée. II remercie égale-

ment les deux brigades de gendarmerie 

qui sous les ordres de leurs chfes et 

de M. te lieutenant de gendarmerie ont 

immédiatement organisé les opérations 

de sauvetage. 

* + 

A cette occasion M. Bernard nous 

a remis la somme de 100 francs pour 

être versée, 50 francs à la Société des 

mutilés et 25 francs à chacune des So-

ciétés de Secours mutuels de notre 

ville. Ces sommes seront remises par 

nos soins aux trésoriers de ces So-

ciétés. 

Nous félicitons M. Bernard des gé-

néreux gestes qu'il vient d'accomplir. 

Foire. — La foire tenue lundi dans 

notre ville a obtenu un grand succès 

De bonne heure arrivaient de grands 

convois de troupeaux qui prenaient 

place sur le pré de foire ; des mar-

chands s'installaient un peu partout 

tandis que une foule de forains venait 

par tous les moyens de transport, peu 

dant toute la journée ce ne fut qu'un 

va et vient d'une populace qui trafi-

quait et commerçait jusqu'à la tom-

bée de la nuit, aussi les affaires ont 

été nombreuses dit-on ? Tant mieux I 

11 serait à souhaiter pour le commerce 

local que 'toutes les foires fussent au-

tant fréquentées et aussi rémunératri-

ces que cette dernière. Mais hélas !.... 

+ 

Mais la journée de lundi n'a pas été 

seulement une journée d'affaires, elle 

a été aussi une journée politique pour 

les candidats aux élections sénatoria-

les que l'on voyait évoluer dans tous 

les sens, happant un maire, clignant 

un adjoint et offrant l'apéritif à un 

futur délégué. On cite l'atrouppement 

qu'il y avait devant un hôtel oû un 

un candidat au sénat tirait par les pans 

de la veste des convives pour pren-

dre part à un dîner préparé à l'avance. 

Evidemment quelques-uns se firent un 

peu prier, mais la majorité se laissa 

faire douce violence et le candidat au 

sénat pu, entre la poire et le fromage-, 

promettre des rubans et des places et 

glisser la même profession de loi qu'il 

répète partout. 
La chronique ne dit pas si le 20 oc-

tobre prochain les invités auront pour 

leur protagoniste la " reconnaissance 

du ventre " étant entendu que l'in-

gratitude est le propre des électeurs 

qui ont reçu des services et un bon 

diner. 

L'embouteillage de la rue Droite 

— Bien avant les élections munici-

pales nous avions demandé ici-même 

la nomination d'un deuxième commis-

saire de police pour surveiller plus ef-

ficacement la circulai ion dans Sisteron 

notamment de la porte du Dauphiné 

à la gendarmerie. On ne nous a pas 

écouté mais il faudra y arriver tout de 

même comme il faudra arriver aussi à 

faire l'acquisition d'une moto-pompe. 

Les nécessités du progrès l'exigent. 

Cettte année particulièrement la cir-

culation est devenue plus intense par 

conséquent plus pénible. Le grand 

charroi qui se pratique journellement 

sur la route nationale qui traverse la 

ville fait de l'étroite rue Droite un 

ramassis de voitures qui se gêneut mu-

tuellement ; des accidents peuvent se 

produire et c'est miracle qii'ils ne 

soient pas plus nombreux, on le doit 

sûrement à l'attention des piétons. 

Mais l'embouteillage est quotidien, il 

est rendu inévitable par la grande trac? 

.tion qui n'observe pas toujours le co-

de de la route parce qu'elle manque 

bien souvent de surveillance. Les sa-

medis, jours de foire notamment il exis-

et en permanence ; si deux gros cam-

mions se rencontrent en sens inverse 

c'est suffisant pour arrêter la circula-

tion, c'est alors un enchevêtrement et 

le bris des vitrines, des glaces et des 

devantures s'ensuit. 

Jeudi soir un embarras de voitures 

s'est produit devant la Belle Jardinière 

et le charreton du service des P. et C 

qui goudronnait fut violemment pro-

jeté dans la glace de M. Pellegrin qui 

fut brisée, M. Giraud, appariteur à la 

mairie qui se trouvait en cet endroit 

fut lui' aussi projeté dans la vitrine et 

reçut les cassures sur la tête qui heu-

reusement ne lui firent aucune blessure 

sauf une coupure au poignet. Cela au-

rait pu être plus grave tout de -même. 

Ces embarras seraient peut-être évi-

tés si un képi sillonnait cette rue. 11 

est sûrement obligatoire de créer des 

voies de dégagement pour le gros char-

roi et d'exercer une surveillance plus 

stricte si l'on veut éviter de graves ac-

cidents toujours possibles, 

Souvenirs rétrospectifs. 

Le hazard de la lecture des nom-

breux journaux que nous recevons 

quotidiennement, nous a procuré une 

douce surprise que nous nous empres-

sons de communiquer à nos amis les 

musiciens des 1 ouristes des Alpes, eux 

qui ont été juges et parties. 

Nous lisons dans unjourual de l'Est 

sous la rubrique Givet (Ardennes) 

que M. Bombled. ex-chef de musique 

des Touristes, actuellement directeur 

de l'Harmonie de Givet, vient d'obte-

nir au concours de musique de Rouen, 

de ce mois, un premier prix de direc-

tion et une baguette d'honneur en ar-

gent tandis que la société qu'il dirige 

ave» éclat se classait à ce concours 

dans la 2,"• division, Ie section avec 

félicitations du Jury, 4 médailles d'arr-

gent, 600 francs de prix, 8 diplômes. 

Notons que de tous les chefs pré-

sents à ce concours M. Bombled fut le 

seul à obtenir les récompenses que 

nous citons plus haut 
On sait qu'il fut pendant deux bon-

nes années chef de musique à Sisteron. 

Il a certainement laissé ici de bons 

souvenirs, c'est pourquoi, en toute 

impartialité, nous enregistrons les suc-

cès qu'il vient d'obtenir au concours 

de Rouen, ce dont nous le félicitons, 

car sa personnalité, fit certainement 

étape dans les annales musicale par 

les fonctions qu'il remplit à la tête des 

1 ouristes des Alpes. 

Défense de chasser 
Mme Vve Roman Hippolyle informe 

les chasseurs que la chasse est inter-

dite dans ses propriétés de la Bos-

quette, de Servoules et en' général 

dans toutes ses propriétés. 

Jeunes 
femmes ou jeunes filles 

sont demandées pour 

travaux de confiserie. Se présenter 

chez M. ROUBAUD, Sisteron. 

Etat -Civil 
du 23 au 29 Août 1929 

PUBLICATIONS DE MARIAGES 

Entre Abel-Cl^ment-André Tarsac, 
cultivateur au Puy-Ste-Réparade et Au-
gusta-Louise Latil, s. p. à Sisteron. 

Entre Henri-Louis-Joseph Ginoyer, 
mécanicien à Ste-Tulle et Marcelle 
Revesl, s. p. à Sisteron, 

MARIAGES 

Izraêl Pinchos Malacki, comptable et 
Sura Estera Ajzemberg s. p. à Sisteron 

DÉCÈS 

NAISSANCES ' 

Néant. 

COMMUNE DE NOYERS 

Fêle Patronale des 1,2 et 3 septembre, 

Dimanche 1' à 6 h. Réveil en fan 
fare, salves d'artillerie. A 15 h. Ouver-
ture d'un grand bal public avec le 
concours d'un orchestre réputé. A 20 
h. brillant feu d'artifice, tiré par la 
maison Pons de Sisteron. A 22 heures 
Fêtes de nuit et grand bal. Lundi 2, 
Jeux divers et bal champêtre. Bataille 
de confetti Mardi 3, à 10 h. Grand 
concours de boules, prix 200 frs. et 
les entrées fixées à 3 frs par joueur. 
Les équipes seront de 3 joueurs. Se 
faire inscrire à la mairie avant 10 h, une 
partie devant être jouée avant midi 
A 14 h. Deuxième concours de boules 
prix 100 frs. plus les entrées fixées à 2 
frs. par joueur. Se faire inscrire par 
équipes de 3 à la mairie avant 14 h, 
A 14 h. 30 Concours de quadrettes, 
prix 50 fis. entrées 1 fr. par joueur. Se 
faire inscrire avant 14 h. Pendant la 
durée des fêtes. Tir, à la Cible, prix 
un permis de chasse dépari emental. 
Seuls les fusils de chasse sont admis. 

Le meilleur accueil est réservée aux 
visiteurs. La municipalité décline toute 
responsabilité en cas d'accident. 

Le maire, Blanc Marcel. 

VOLONNE 

Le feu- — Mefcredi, à 23 heures, le 
feu prenait à une meule, près de la 
scierie, pouvant contenir 2 500 kilos de 
froment. Les pompiers et les habitants 
immédiatement alertés ont inondé le 
foyer surtout de façon à préserver les 
bâtiments voisins à usage de laiterie 
et pleins de foin, et ont emmené des 
chaiettes chargées de matières inflam-
mables et la batteuse qui devait fonc-
tionner le lendemain. Heureusement 
aucune brise ne s'est élevée et l'eau 
de Vançon est rapidement arrivée de 
façon à permettre la mise en action 
des pompes. Grâces au dévouement 
de tous, vers 2 heures tout danger 
était conjuré, l'incendie était éteint, 
mais ie restant du blé parait peu 
utilisable. 

ATTENTION ! 
C'est au numéro 21, Rue Droite, en 

face la Belle Jardinière qu'est trans-
féré le Dépôt de la Teinturerie Niçoise. 

Mme 1VARGAILLAN, dépositaire, 

Médecine Pratique 
Les personnes atteintes de bronchites 

invétérées, qui toussent et crachent 
sans cesse, été comme hiver, peuvent 
guérir en employant la poudre Louis 
Legras. Ce remède merveilleux qui a 
obtenu la plus haute récompense à 
l'exposition Universelle de 1900. calme 
instantanément et guérit l'asthme, le 
catarrhe, l'oppression, l'essoufflement 
et la toux des vieilles ,bronchites. 

Une boîte est expédiée contre man-
dat de 4 fr. 50 (impôt compris) adres-
sé à Louis Legras, 1, Boulevard Hen-
ri-IV, à Paris. 

A REMETTRE mXdeVe 

bien achalandé. Prix très avantageux 

S'adresser au bureau du journal. 

A MUER Gafé, . Tabac 
Pressé. S'adresser à M. GARCIN, cafe-

fier à la Silve de MISON (Bas.-Alp,) 

CABINET DENTAIRE 

E. CASAGRANDE 
10 — Place de l'Horloge — 10 1 

SISTERON — (Basses-Alpes) 

Le jeudi, cabinet ouvert à Saint-Auban 

tir 
Chasseurs 

Essaypz nos 
cartouches chargées 

maximum de 
portée et de régularité. 

Armes, Munitions, Articles de Chasse 

-o- Coutellerie -o-

Fusils de St-Etienne 

( fermeture à hélice, brevété ) 

L. BOCCARON 
Électricien - Armurjer 

Traverse de la Place, — SISTERON 

- Cabinet Dentaire 

A. SILVY 
CHIRURGIEN - DENTISTE 

Cabinet ouvert le Dimanche, 

i», Rue Paul Arène — SISTERON. 

F. IMBERT 
53, Rue Droite - SISTERON 

-o- Bijouterie Or -o-

Parures peur Mariages 
Fantaisies en tous genres 

— : — horlogerie —:— 

Montres - Réveils - Pendules 

(toutes marques) 

carillon westminater 

ÇL partir de 39Q frs., ', 

Luneterie — Optique 

ordonnance en 3 jours 

La maison se charge de toutes répara-

tions et transformations. 

ŒUFS FRAIS 
GARANTIS 

portant la date du .'jour de pontt 

VIGNET VICTOR 
aviculteur à St-Pierre-le-Bas, route <je 

Salignac à 1900 mètres du Pontd* 
la Baume. 

Fournitures Générales 
pour l'Electricité 

Lustres et Plafonniers 

— Fer à Repasser -* 

Marque Caler et Thomson 

110 et 220 wolts 

Lampes mono et 1/2 w. 220[wdH 

L. BOCCARON 
7raye/se de la Place - SISTEr# 

© VILLE DE SISTERON



La nouvelle CITROEN, 10 CV C 4, donï on dit tant de bien possède 

lous les avantages de la voiture parraile. 

Suspension /reprises d'accélération, vitesse. 

L/économie qu'elle procure en (raïs d'impôts, assurances, faible con-
sommation d'essence, d'huile» et frais denlrctien 1res réduit. La -classe au 
premier rang des voitures utilitaires. Demandez à l'essayer à l'agent : 

Frapcis JOURDAN, avenue de la gare^ Sisterop 

qui se fera un plaisir de vous piloter a l'alluie qui vous plaira* et sur la 
route que vous choisirez. 

Ilillil! 

■oui i'tt poursui i aui la 
laltrtt'iilioii (lt* la- lt> cv 
■t ei liiiii !■!--.. ont |tr^*i'iii«> 
uu «lêrniçrSaloii de t' * u-
(oniohUt* H:II > <t evllmlre* 
Narprëntiitle <!«■ pcrfVr-
lion vi itr lion marrlir. 
T;II<>« iiK'iiciK nitisi à in 
p»rl<><> tlv lous. les ttitin-
lii*£<>« jtiw'iii'ici rrscrvps 
nus s)f*li«'ii'iir<t «le vol-
i tires ils* |»rl\ irè* ele*e. 
I .a ll> CV 4 oliiKlre». 

.•vpç < - fi el la 14 < V 

il cylindre*, iypr C-tt. i*e-
stîlK'iii d'une eiMlce'ptfoii 
non vclîe tic l'iinioinor 
bile : le ç)itfcpsisëi !a car-
rosserie Ton I - * rler, 
Uftseiuhle* pins tuiliiie-
inerii, ëïudies «laiiN leur* 
gelions réciproque*, for 
meiif -un cïneeiiiblé r;i-
i i on ne l p;i r faite mon ( 
équilibre, lia voilure dé-
sormais homo^èuci i vi-
<leforii:ai>le, poKsètlO Une 
KtabiNié ci une lenue de 
rouie inég^tÎHbles, même 
au» allures les plu* 
rapides et mur le* elie-
inini 1er, plu» mauvais. 

vole es* sensiblement 
iiuicuiemée. Les carm*. 
séries soigneusement 
profïïêes, sont élargies 
ei surbaissée.*, sans que 
la hnsiïeiir intérieure ait 
elé diminuée, ! n non* 
veau eapol allongé ryiie 
liàruioiiieuseiuéni le r:t-
dlaieur plus élancé n la 
carrosserie et -donne a 
la voiture une Hz tu* par-
ticulièrement élevante. 

I,c silence a été obtenu 
par la suppression com-
plète des vibration** 
l'équilibrage de plu* en 
plus riçrutireu.i de» or-
çanes en mouvement, le 
régtila^e de» portées cl 
la fixation du moteur au 
châssis par des eardatitt 

caoutchoucs 

DEMANDER NOTICES 
ET ÇATALOgy E§ 

CES 
MODÈLES 

SONT EXPOSÉS 
5. PLACE DE L'OPÉRA 

CI. AVENUE ots CHAMPS-ELYSEES 

ET CHEZ TOUS 

NOS CONCESSIONNAIRES 

Camionnette» 500 charge utile 

Châssis, 1000 kg charge utile 

Conduite Intérieure luxe, 4 places très confortables . 

berline 4 places, grand luxe 

Vente ù crédit en 12 et 18 mensualités, 

20.600 frs. 

18.890 -
25.600 -
25.600 -

— EXPOSITION DE TOUS CES MODELES — 

HERNIE 

JE SUIS GUÉRI. — C'est ratflrmaûon rie 
toutes les personnes atteintes de hernies qnl 
put porté le nouvel appareil sans ressort rie 
M "PI 1CCD le tend Spécialiste rie 
M, ULflÔPR- PARIS. 44- Bd SÉBASTOPOt 
En ftdoplant ces nouveaux appari-ils. dont 
faction bienfaisante se n'allse sait», «fine, 
sansspuf lranceg nUnterrupiioii de tl-a\ a il, 
les heruies ]es plus volumineuses et les 
plus. rebelles diminuent Instantanément rie 
volume et disparaissent peu a peu complè-
tement. 

Devant de'tels résultats garantis tonjourspar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a-
dressersans retard à M GLASER qui leurrera 
gratuitement l'essai de ses appareils de 9 à 4 h. à 

Les MEES, 20 septembre Hôtel Barras 

DIGNE, dimanche 22 septembre Hôtel 

Boyer-Mistre. 

SISTERON, 23 septembre Hôtel des 
Acacias, 

LABAGNE. mercredi 2 octobre de 9 h. 
é 2 h. Grand Hôtel Moderne. 

Nouvelle Ceinture Perfectionnée 
pour déplacement de tous organes. 

Traité de |la Hernie franco sur 

demande à M. GLASER, 44, Bd Sé-

bastopol, Paris, 

GRANDS MAGASINS MODERNES 
AUX 

DAMES DE FRANCE 
9S, Boulevard Gassendi •:- DIGNK 

Actuellement 

Grande Vente Réclamé 
de 

Blanc Toiles Trousseaux 
Prix extraordinaires 

VENTE AU^COMPTANT OU AVEC 

g FACILITAS DE PAIEMENTS 

Représentants Régionaux,- ; 

Mme IMBERT, rue Saunerie, SISTERON, 

Mlle TRUCHET, rue de l'Eglise, LARAGNE. 

Téléphone N- 48 — 

C. C Postal 61 72 Marseille 
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GARAGE IL 
Automobiles et accessoires- Poids lourds - Tracteurs agricoles 

Moteurs à explosion et électriques 

Téléphone iS — Place de l'Eglise — Adresse Télégraphique B Il ES autos, SISTERON 

9 
AGENCE 

e marq 
fabriquant de la plus: petite 

à la plus grosse voiture 

française 

— Moteurs à 4 et 6 cylindres — 

Les plus économiques des voitures modernes 

vendues aux meilleurs prix. 

kn des voitures assuré par les 
ATELIERS DE REPARATIONS 

Les mieux outillés de la région. 

Trjavail rapide et consciencieux.- Prix modérés 

Stocks iinporktnts de pièces ne n 
pour tous véhicules de série» 

Vp pour
 18

 léfa'iMtion de la signature C-rontre, Le Haïr», 
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